
Dictionnaire Historique, Ou Histoire Abrégée Des
Hommes Qui Se Sont Fait Un Nom Par Le Génie, Les

Talens, Les Vertus, Les Erreurs
Depuis Le Commencement Du Monde Jusqu'à Nos Jours

[S - Z]

Feller, François-Xavier de

Liège, 1797

VAV

urn:nbn:de:hbz:466:1-60800

https://nbn-resolving.de/urn:nbn:de:hbz:466:1-60800


6oo V A T '
_

. V A V
lés particuliers écrits en latin , fon déifnte & fon fanatifmé .'entre lefquels on diftingue : I . Mais les conditions qu’il exigeaDe l’Utilité de VAnatomie , pour rendre aux Belges un ft
contre ceux qui prétendent que grand fervice , le firent ren-l ’art de guérir n ’a , en général , voyermanibus vacuis, fur- tout
pas fait des progrès proportion - après que l ’impératrice Marie-
nels à l ’importance qu ’on atta - Thérefe eut témoigné que cetche à l ’anatomie : ce qui ne pa - avocataventurierluidéplaifoit.roît être que trop vrai (voyc^ L ’obfcurité dans laquelle il aHerophile ) . II. Joannis Curvi vécu depuis , fait qu

’on ignoreSemmedi Pugillus rerum Indien- l ’année de fa mort . L’abbé
rum, Wittemberg , i722,in -4p . Cauffin , membrede l’académie
IJI . Catalogue des Plantes exo- des fciences de Bruxelles , dans
tiques du jardin de Wittemberg, une Differtation imprimée en
,1738 . IV . Defcription du Ca- 1768 , a réfuté quelques erreurs
binet de Ruyfck & des princi- de Vattel , mais ce font les
faux Cabinets d ’Hifloire natu- moindres St les plus indiffé-
relle de l’Allemagne.On adonné rentes ; il en eût bien trouvé
la defeription du fien fous ce d ’autres , s’il avoit voulu don-
titre : Vateri Mufatum Anato- ner l’eflor à fon zele , & s’il
micumproprium, in-40 . avoit été moins prévenu pour

VATTEL , ( N . ) natif de un auteur qu ’on ne peut con-
NeufchâtelenSuiffe . eftauteur fidérer que comme un mauvais
de quelques traités de phyfique finge de Grotius & de Puffen-
& de jurifpruderice . Son prîn- dorff , comme un publiciftepa-
cipal ouvrage eft le Droit des radoxal & dangereux.Gens , ou les Principes de la Loi VATTE 'VILLE , voyei
naturelle appliqués à la conduite Montchrestien.
des Nations & des Souverains , VAVASSEUR , ( François}
1758 , 2 vol . in -4° & 3 vol . in- 12. Jéfuite , né en 1605 a Paray,
Ouvrage fuperficiel & décla- dans lediocefe d’Autun , devint
matetir , qui réunit le fanatifme interprète de l ’Ecriture- Sainte
de fe &s aux erreurs du froid & dans le college des Jefuitesa ,
inconféquent déifme ; la Reli - Paris , où il finit fes jours en
gion y eft traitée comme une 1681 , à 763ns , avec laréputa-
affaire de politique & même tion d ’un Religieux plein dune
de caprice . On y examine fé- piété folide & fans minuties,
rieufement ce que le fouverain Le P.^VavalTeurs’

eftprincipaje*doit faire quand la nation fedé- ment* diftingué fur le parnaiie
goûte de ja religion & en defire latin ; mais il eft plus recom-
une autre. Fier des applaudiffe- mandable par l’élégance oc la
mens que cette produélion lui pureté du ftyle , que parlavi-
attira de la part des philofo- vacité des images & l’elevatioit
phiftes , il vint à Bruxelles vers des penfées. Le P . Lucas , ion
Tan 176s , s ’offrit à des gens en confrère , publia le recueil
place de travailler à dénaturer fes Poéfies en 1683 . ’
la légiflation & les notions na- trouve : 1. Le Poème héroïque
«tonales , à faire goûter la ju- de Job. IL Plufieurs Poe te
nfprudence arui - chrétienne , faintes, III , Le T^eurgicon, ea



V A U
4 livres , ou les Miracles de
Jefus - Chrifl. IV . Un livre d’E-
légies . V . Un autre de Pièces
Epiques .VI . T rois livres d ’Epi-
grammes , dont plufieurs man¬
quent de fel . Les bons critiques
lui reprochent une exaélitude
trop fcrupuleufe , 6C qui eft plus
d’un grammairien que d’un
poète . Ses vers Tentent quel¬
quefois la contrainte . Ses au¬
tres ouvrages ont été recueillis
à Amfterdam , 1705 , in - fol.
Ils renferment : I . Un Commen¬
taire fur Job & fur Olie. 11 . De
forma Chrifli , Paris , 1649 »
in - 8° . 11 y réfute le fentiment
de Nicolas Rigault , qui avoit
foutenu dans des Notes fur Ter-
tullien, & dans une Differta-
tion à la fin de fon édition de
S . Cyprien , que J . C . étoit dif¬
forme . Il s ’y déclare également
contre ceux qui appliquent trop
littéralement au Sauveur ces
paroles du Pfaume 44 : Spe-
ciofus forma près fîliis homïnum.
lil . Un Traité De lüdicra die-
tione , ou du Style burlefque,
contre lequel il s ’éleva avec
force . IV . Un Traité de l ’Epi-
Zramme , qui offre quelques
bonnes réflexions . V . Une Cri¬
tique de la Poétique du P . Rapin,
pleine d ’humeur , & qui prouve
qu

’il n ’écrivoit pas fi bien en
françois qu ’en latin.

V AUB A N , voyez Prestre.
s

VAUCANSON , ( N . de)
s’eft faitunnomdiftinguéparmi
les méchaniciens du ibe . fiecle,
& futaffociéà l ’académie royale
des fciences de Paris . Il n ’eft
perfonne qui n ’ait entendu par¬
ler de fes automates : mais des
travaux plus utiles & plus pré¬
cieux a l ’état , font les ma¬
chines de fon invention , en
Languedoc & ailleurs , pour

VAU 6c 1
dévider la foie . Il mourut à
Paris le zi novembre 1782,
dans un âge fort avancé.

VAUCEL , ( Louis -Paul du)
fils d ’un confeiller d ’Evreux ,
avoit été avocat avant que
d ’embraffer l’état eccl éfiaft ique.
Pavillon , évêque d ’Aleth ,
voulut l ’avoir auprès de lui en
qualité de chanoine & de théo¬
logal de fa cathédrale : mais
une lettre de cachet le relégua
à St .-Pourçain , dans l ’extré¬
mité de l ’Auvergne . Après 4
années d ’exil , il paffa en Hol¬
lande l’an 1681 , auprès d’Ar-
nauld , qui l’envoya à Rome
pour plaider la caufe du janfé-
nifme . On trouve la fubftance
de facorrefpondance dans Cau-
fa Quejnelliana , Bruxelles
1704 . 11 écrivoit fous le nom
de Walloni. On voit par ces
Lettres qu’il favoit fe plier aux
circonftances , & cacher les
fentimens fous des termes &
des tours ambigus . Il gagna
l ’eftime de quelques cardinaux,
& fut admis à l’audience du
pape , qui le chargea en 1694
de quelques affaires relatives à
la million de Hollande . DuVau*
cel quitta Rome après y avoir
demeuré près de dix ans . II
parcourut la plupart des villes
d ’Italie , & alla mourir à Maef-
tricht en 1715 . On a- de lui :
I . Un Traité de la Régale , qu

’il
envoya à. Favoritti , qui le fit
traduire en italien , puis en la-
lin , 16S9 . IL Brèves Confide -
raliones in do cln nam Michaélis
de Molinos, in - is.

VAUGE , ( Gilles ) prêtre
de l ’Oratoire , natif de Beric
au diocefe de Vannes , enfeigna
les humanités & la rhétorique
avec diftinftion , puis la théo¬
logie au féffiinaire de Grepcble.
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